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L'invention concerne les pieges et particuliere- 
ment les pieges a lapin. 

Le pullulement des lapins, qui cause de grands 
dommages aux cultures certaines annees, est com- 
battu de diverses manieres. On sait, notamment, 
qu'un moyen economique de proteger les cultures, 
a l'oree d'un bois par exemple, consiste a placer 
des pieges ou bourses a la sortie des terriers que 
le lapin, chasse par les chiens ou par un furet, est 
force d'abandonner. Comme il est bon de prevoir 
un certain nombre de pieges pour obtenir un resul- 
tat satisfaisant, vu la multiplicite des orifices de 
sortie des terriers, ces engins doivent etre d'un prix 
de revient minimum, done de construction simple. 
Or, les engins en filets se trouvent mis rapidement 
hors d'usage. 

Aussi Finvention a pour objet un piege, notam- 
ment pour lapins, de construction simple et peu 
couteuse, caracterise en ce qu'il est forme d'une 
sorte.de cage tubulaire a claire-voie constitute par 
une serie de tiges metalliques disposees longitudina- 
Iement et maintenues ensemble par des viroles en 
fer plat, assemblies par soudure, notamment, une 
des extremites de ladite cage, laissee ouverte. com- 
portant unej bonnette en lames flexibles soudees ou 
rivees sur la virole d'entree, et incurvees pour deli- 
miter par leur libre reunion au sommet on fond 
de ladite bonnette un orifice extensible, au travers 
duquel la bete, telle qu'un lapin, penetre dans la 
cage, dans Iaquelle elle est retcnue grace a la fer- 
meture de l'autre extremite de la cage par un cdu- 
vercle en fil de fer. 

Suivant un mode de realisation, la cage tubulaire 
est de forme legerement conique. 

Suivant un autre mode de realisation, la cage 
tubulaire est cylindrique, et elle est pourvue, a son 
entree, d'un cone d'adaptation a l'ouverture du ter- 
rier. 

D'autres particularites, rentrant egalement dans 
le cadre de l'invention, apparaitront au cours de 
la description qui va suivre, d'un piege selon l'in- 
vention, en regard du dessin annexe, dans lequel : 

La figure 1 est une vue en perspective d'un piege 
de forme conique; et 
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La figure 2 est une vue en perspective d'un piege 
cylindrique. 

Ainsi que le montre la figure 1, le piege est une 
sorte de cage a claire-voie de forme legerement 
conique, a section circulaire, constitute par des tiges 
metalliques 2, allongees suivant des generatrices du 
tronc de cone et maintenues entre elles par assem- 
blage, de preference par soudure, sur des viroles 1 
en fer plat. Ces tiges 2 sont, avantageusement, en 
fil de fer de fort diametre. Leur espacement est 
assez restreint pour empecher qu'une bete, telle 
qu'un lapin, puisse passer entre elles. 

Sur la virole d'entree 3, sont rivees, ou soudees, 
par leur extremite, quelques lames flexibles 4, 
d'acier a ressort de preference, legerement cour- 
bees, dont; les autres extremites se rejoignent libre- 
ment en un point theorique sur l'axe de la cage. 
Ces lames constituent une sorte de bonnette, dont 
le fond forme un ajourage extensible. 

Sur la virole de sortie 5, a l'autre extremite de 
la cage, est articule un couvercle 6, confectionne en 
fil de fer permettant l'ouverture et la fermeture du 
piege. Ce couvercle est maintenu en position fer- 
mee par un moyen d'attache quelconque, par exem- 
ple une boucle articulee venant s'engager sur un 
ressaut de Tune des tiges 2, comme indique figure 1. 

La figure 2 montre en variante un piege a corps 
cylindrique, constitue de la meme maniere que le 
piege de la figure 1, mais pourvu d'un dispositif 
permettant de le placer de fagon plus ferme dims un 
trou de terrier. 

II est prevu, en effet, un cone d'adaptation cons- 
titue par une virole 7 de plus grand diametre que 
les viroles du corps du piege, reunie a la virole 
d'entree 5 par des tiges 8. Ce cone donne meilleure 
assise au piege, devant le terrier. 

On comprendra, d'ailleurs, que des modifications 
de detail, de forme, de matieres et de dimensions 
peuvent etre apporlees au mode de construction du 
piege selon Pinvention, dont le dessin annexe en 
represente deux a titre d'exemple. 

C'est ainsi que le piege de forme conique pourra 
egalement etre pourvu d'un cone d'adaptation. 
C'est a^nsi, egalement, que le mode de fermeture 
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du couvercle pourra comporter une boucle eoudee 
faisant corps avec ce couvercle et s'engageant dans 
une oreille prevue sur la virole de sortie 5 (fig. 2). 

Les tiges 2, au lieu d'etre en fil de fer, pour- 
raient etre des lamines de petite section. 

Quoi qu'il en soit, le fonctionnement du piege 
est le suivant : 

Des pieges ayant ete places judicieusement de- 
vant les trous d'un terrier, on met en fuite les 
lapins, en engageant prealablemenl daus le terrier 
un furet, par exemple. Le lapin est ainsi force de 
s'engager dans la bonnette du piege, dont il ecarte 
les lamelles, lesquelles, formant ressorts, referment 
Torifice par ou il a du passer, et le lapin se trouve 
prisonnier dans le piege, dont le couvercle avait 
ete ferme, ne pouvant repasser par 1* bonnette. Le 
piegeur n'a plus qu'a ouvrir le couvercle et k sai- 
sir le lapin. 

Le piege suivant l'invention presente des *van- 
tages techniques, parmi lesquels il y a lieu de noter 
les suivants : 

II s'adapte parfaitement bien aux dimensions des 
trous des terriers, grace au dispositif de cone 
d'adaptation; 

II permet la capture facile de tout gibier, tel que 
lapins et autres; 

II est de construction simple et peu couteuse, et, 
grace a 1'utilisation des matieres metalliques, il 
peut resister aux deteriorations multiples auxquelles 
sont sujets les pieges en filet, ou en bois. 

II permet la capture d'animaux vivants, et peut 
etre utilise pour pieger toutes sortes de betes. 

RESUME. 

L'invention a pour objet : 

1° Un piege, notamment pour lapins, de cons- 
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truction simple et peu couteuse, caracterise en ce 
qu'il est forme d'unc sorte de cage tubulaire a 
claire-voie constitute par une serie de tiges metal- 
liques disposees longitudinalement et maintenues 
ensemble . par. des viroles en fer plat, assemblies 
par soudure, notamment, une des extremites de 
ladite cage, laissee ouverte, comportant une bon- 
nette en lames flexibles soudees ou rivees sur la 
virole d'entree, et incurvees pour delimiter par leur 
libre reunion au sommet ou fond de ladite bonnette 
un orifice extensible, au travers duquel la bete, 
telle qu'un lapin, penetre dans la cage, dans 
laquelle clle est retenue grace a la fermeture de 
l'autre extremite de la cage par. un couvercle en 
fil de fer. 

2° Des modes de realisation du piege selon 1°, 
presentant notamment les particularites suivantes, 
considerees isolement ou suivant les combinaisons 
possibles : 

a. La cage tubulairq est de forme legerement 
conique; 

b. La cage tubulaire est cylindrique, et elle est 
pourvue a son entree, d'un cone d'adaptation a l'ou- 
verture du terrier; 

c. Le piege est pourvu d'un couvercle, confec- 
tionne en fil de fer, maintenu en position fermee 
par une boucle articulee, ou une boucle recourbee 
montee de fagon fixe sur ledit couvercle, engagee 
dans une oreille menagee sur la virole de sortie 
ou conformee sur une tige du corps du piege. 

3° Application du piege selon 1° et 2° a la cap- 
ture de tout gibier. 

Xavier SULTZER. 

Vfst procuration i 

\ Engfeue Nuss. 
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